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O V r s par la grâce de Dieu Roy de 
r raitce ôc dc Naoacre » A tous ceux 

lui CCS piefeiiccs leccrcs verront, Sa- 
.jC. Chacun Içait la grâce c\ la ckmca» 
ccdôwnous «udsviéà l'cudioudcnp:>(ubi.â:sde 
U .GLcIigion precendaë reformée , qui s'eîloieiic 
cy deuanc rpus-leuez contre noftre amhorué,& 
co.Daïc au temps que nus armes auoîcnt tout ad- 
Qancage fur eux » nous auons ouueu les bras à ccu^l 
qui P9UI le gcaeral ôc poâr le particulier eftoicni: 
venus implorer noftre mi(èricorde>& coriqcrty les 
iùlivS fcntUDcns de nolke indigriacion tn vnc bc- 
nigiucc naturelle d'vn R.oy.,petc de ion pcuplc^eu- 
tiers des iubitâs Tous-inis & repentans* Ayans 
f ouiti par nos lettres de déclaration du lo. Oâo- 
bre Je i'annce i6il; oublici ica ctiic Icuts 
fautes palFces > & leur dèiTncr la paix aucc la t^ou* 
tinuat on du bonafice de l'^diû de Nantes , 6c au- 
tres Déclarations :Eiii:ruitté nous aurions encoyé 
des Commi (foires eu plu fleurs Prouinces de noftre 
Royaume , pour y réunir l'es àffeélions d e nos lu b- 
iets»taut Catholiques qu^de la Religion préten- 
due, altérée à l'occafion des troubles précédents. 
Se pouc y rcftablir ce que la fureur des armes pou- 
uoîc auoir incerLopii ert ro\)fcruatio de nos Loix 
4d'e nos Ediétsr: En ouoy paria grâce deDicu nottrc 
fottêi^4iffft\î^6it fi iiéufreârtnnentteû(fi>^ue Hoftie 
Royaunv'ces dco^ *AHèW^4etffietes'tt ipuy d'vn 
plus^profod lepos qu'il, n^aaoic fait lôgteps ai^pa- 
rauâi; No^ iuie^si4uan^<^gcncral,f^ tiiuinebô. 
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té , de ce qu'après les tempcftes Se calamitez paf* 
(èesib vittoient dans vnt cranquiliié fi douce 8c. 
afTeurée Tous noftre amhoricé , Se fous noftre 

obeyfTanco.Mais lors que nousauions creu la paix 
plus affermie,&quele bon ordre rcftably dans 
noftce Eftac»iious auoit donné ieloific d'appliquer 
toutes tios penfées k l*affiftance de nos anciens aU 
liez , &4relcucr rancicnne réputation du nom 
François dans les pays étrangers .* Et que nous 
eftioDs (comme nous fommes encores) en termes 
dVn recueillit dcsfrQiâ:s»& de notables aduânta- 
ges pour la gloire de ccfte Couronne , la confola- 
* tien de nofdits alliez, & Icbcntfice public , Nous 
aupnsreceudiuers aduis dcspraûique& &c menées 
qui Ct ccatnoient en pluficursdeiios Prouinces» 
pour (bubftraire nos iubicAs de ladite Religion 
pcecendué reformée de l'obcyffance Se fidclité 
qu'ils nous doiuenc, & pour les perfuader fur la 
comeâure des affaires que nous auons entrepris, 
hors noftre Royaume pour la proceâion denoioits 
Alliez , de fcfous-ltuer contre noftre authoricé,& 
troubler le repos de cet Eftac* Comme auilî nous 
âiions entendu les deâtins fie entreprifts qui k for. 
moient fur nos villes & places , les arreméms <jùi 
Ce faifoicnten plufieurs endroits de gens de guerre 
fans nos Commi(nons,les armemensde yaiilèaux, 
tant aux ports Se haucèsde Aoftre. I^dyaume, 
qu'ailleurs , (ans noftre congé , ny de noftre Ad- 
mirai, au prciudice de nos Ordonnances ^ & les 
pra(Sl:ique$& intellijgenqes iecrectçs recherchées 
auec les eftcangcrs: Aquoy nous auions eu peine 
d adioufter créance , çonfidarans le bon Ac fauora- 
ble traiâeoient que re^oiucnt de nous n^dici fub- < 
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teti (iclaRcligion'pretendac reformée. Auflî qué 
nous apprenions que le iieui de SoMbiae^eftoicaa* 
thear iteccftefaâiQiitlni qui moic eiprouoé la£9C«* 
ce de nodre authoricé,3c ladooceor de noftrc 
clémence en plufîenrsoccaiîons qui fe fonc prè- 
le ncee s ? ceqai aacoïc elU<:aure que nous aurions 
voulu fecmer letfeux â ces pteinieres ]MNtôiquea 
ôc menées » efpecanspar noftre paciencè nndairQ 
à fe remettre en fon deuoir : Mais noftrc bont ^ & 
lolerancMyaoCaccrcu & augmente l'audace dudic 
deSoubize.noos auonsr9cu&. entendu, quelle^ 
puispcu de iours il $*eft mis en rocr aucc quelques 
vaillcaux chai 2;cz de gens de guerre , qu'il a de- * 
|Mreëclesnauicesmarchaads»encrepris fui aucunes 
de nosifles places principales^ 6c Cm icsvait^ 
féaux qui eftoîent aux hsures &r rades d*i<*dles , & 
. commiscnces aâ:ions plufieurs c.sccz, violences 
9c a£tes d hoftilicé contre nos f ubieéts. Or comme 
toutes ces çucrepriXts & attentats dudk- dut Sou* 
bize , defcouurentC i^idftrtgmnd defplaifir ) vne 
cuidente & manifcfte rébellion contre noftreau- 
thorité , te vn deirein forme entre luy & quelq^ies 
particolitrs adbcrans de troubler la paix Se tran* " 
qîi il ite gênerai* de noftre Royauaie,fans Mmetttt 
caufe , ny fuict légitime , Nous auons d'autre part 
teceubeaucoop de contentement dVntendre par 
iios tt^-chèrs ^ bien amez Coufinsle. Duc de la 
. Trimbuilfe , & les fieurs de la For<!e 8c de Cha« 
' ftillon Marefchauxde France , &c autres Gentils - 
liommes qualifiez ; Comme aufli par les Qeputez . 
. ^enmux de nos fubieâs delà Jj^eKgÎQO préten- 
due ref ortAce , tefi4en$ prêt de ^èus , ioints ane<S , 
eux lcs.SepHfezd6la Religion |rcteaduç icfuo:^ 
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met 4e Ckftrenfoii \ prdMiftte ifik àt lÊ$n$ ^ 8c 

ceux de nos villes de la Rochcllc,Nifmes & Vfcx, 
ôc des Communaucez des Seuennes :ôc de voir eat 
çbrçs par Iftfte par cfism qoelcfdirs^%ynicx Gc^ 
^eraâx nous ont prefenti^^ awcâiacge exprcfiè it 
nos chers & bien amcz les Habilans^dç noftre 
ville de Moncauban , le'defadueu qu'ils fônt iieîfes 
aâions, comme indignes de la fidélité & qtf§IH<|L.' 
que de vrais François doittcntàleor Rx>]r^feca?" 
gnoiffans qu'elles ne peuuenr tendre qu'à la fab- 
ucrfiondccét Eftat,&àleur propre iuinc:Sur- 
quoydenrans faire cognoiftre à cous nos fabiçâ* 
ceqmeftde nosbonnesft fioccresinteôtions^U 
proteâion que nous voulons départir am fidell'cs 
fcobeyifaiis , &larigueur dont nous voulons vfcc . 
cnuers les rebelles s'ils perfeuerenteii lettcfaâion< 
S ç 4 V o I R faifons^Que Nod s pont ces canfes tc 
antres grandes conlideracionsi ce m6traans ,de 
Taduisdela Roynenoftre très- honorée Dame ôc 
Mere , d'aucuns Princes de noftre Tang» aa« 
cces Priiies ic Officiers de noAre Cooroone, 
te pttnctpanx Seigneurs & pèttmnâgts «le no» 
ftrcconfcil,& de noftre [cerciincf fciencc , plci- 
: ne puiffince ôc authorité Royale,^ v o n s dit 
ôc déclaré» difons Ôc déclarons par prefetitek 
(ignées de noftre main, voulons^ mas plaift.Qn^ 
tous nos fubieâs de la Religion prétendue refor- 
mée qui demeureront & Te contiendront dans la 
fidélité & obeyflance qu'ils fioiis doiùenc , fans' 
adhérer en aucones façons ôc menées comre 
noftre authorué , (cruice & le repos de noftre 
Royaume , iouyfTent plainement & paiHblemenc 
de U Ubcrcc ôc (àiîtec^ de Texercice <ie lenc 



(dite ReligioD 9 enfemble des grâces â eur 
CODCeilees par les Ediûs ôc Déclarations faiâct 
^ en leur faueur , tant par le feu Rojr noftre très* 

honore Seigneur & Pcre.C que Dieuabfolue) qiîc 
par nous , iefquclles nous entendons inuiolablc 
iQcnc garder , obfèrocr & encrccenic iielon leur 
forme & teneur ^ mettant tous noQils (ùbicâs, 
enfemble leurs familles & biens, en noftre pro» 
tcûion Se fiiuic - gai de fpcciale. Ec pour le 
regard dudU S oubize >& autres quifonr entrez eu 
lebellion ouuerte contre noftre authotité ^ ayans 
entrepris de crooblér la cranquiiité de noftre 
Royaume , Nous auonsiccux declarex & decta'» 
ions ^eniemble toos ceux qui les fuiaront Se fauo« 
riferonc, direftement on indireâement «de quel» 
que -qualité & condition qu'ils foient , ic qui au- 
ronc acccz, incelligeiice , alfociation 3OU corref- 
pondance aucc eux,derobeiiran$& criminels de 
Itzt Maieftê au premier chef:& comme cels,leors 
|>iensnous eftre acquis Se confifqueiy: Comme 
aufli nous déclarons les habicans de'nos villes qui 
adhéreront à la .rébellion & defobcyiïan ce des 
detfardits , ou qui leur donneront entrée ; refu ge s, 
retralfte , 6c 1 ogement en icelles , & qui les ]r fouf • 
friiont,ou adilterontcn quelque forte <5c manière 
que ce foit , eoulpabics des mefmes crimes , & dc- 
xheusde tousoârois , pnuilegei , franchi (es, i m* 
monitez& droits qui leur poarroientaooireftéci'« 
cédez par les Roy s ilos predcceircurs>&:par nou^« 
Ec d'autant que noftre intcntioeft de préférer tou- 
^îoursenaersnosfoîetslaclemence.àlalig^cur de 

luftice f 6c leur donner moyfit de rçcognoiftce 
) leurs fautes auaat quHls (efoient entièrement pte^ 
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eipicezdans la faâion ôc icuolte^ Nous diTons êC 
decUrons, Q^e û dans.vn mois du iour de U pu- . 
bKcation de ces prefentcsen nos Cours de Parie-» 

ment , ledit Soubizc &aiures nos fubieûs qui Tonc 
affifté, & q^i ont adhéré aux aûios lus exprimées, 
fe rangcnc en leur deuoir , mettent Us armes bas , 
licencient les gens de guerre qu'ils pouroiem atioU 
alFemblcz, & les vaillèaux qu'ils aurotenc armez j 
6d qu'ils Te fous- mettent entièrement à l'obciflan- 
ccquUsDousdfiu^nten faiUnc les Déclarations 
requifes » foit a nous» (bicdans nos Sieges^pour af- 
feurance de ieur fÎJelitéiradaeninNouj aodsdés 
à piefenc , comme pour lors , ternis, pardonne ôc 
aboly > remettons , pai donnons & abohiions pac 
ces prciêntestoos aâes ôc eatteprifes qu ils pour* 
roienc auoir faits & proiettez en cefte dernière 
Icuee ^Sc pLifc d'avnics contre noftie auihorité & 
feruice » Uns qu'ils tn puiiTent eârc poucfuiuis ôC 
rechetch z, ores ny à i'aduenir , en quelque forte 
Se manière que ce foit : Ayans iceux remis & re* 
ft^blu vnlcur premier eftat, ôc dans la iouyifance 
des honneurs, pciuileges & immunitez qui leur 
ont efté accordées par nous^ou par nosprede* 
ceiTeurs Roysfotisl*exaâe obferoatton de nofJîci 
Eduis. Mais au cas que ledit temps palTé ils per^ 
lillent ôc perfcuerent en leur rébellion ôc defo* 
beylfance^Nous voulons qu'il foit procédé contre 
ciax félon la rigueur de nos Ordonnances^par ero* 
prifonncment de leurs perfonncs , fàifie anno« 
tarions de leurfdits biens^vazemcnt ôc démolitions 
de leati maifons^âf j^utres voy es ordinaires en tels 
cas^A: qu'ils foient defcheas du bénéfice de nofdtts 
Edids, mefme du renuoy de nos Chambrescrc écs 
patiicux. 



Si ci0nâons en miodeinem A nos amez & km$ 
.les Gens centns nos Cours de Pademencsfc 
Chambre de TEdiâ, que ces prefentesnos LetcreiB> 

de Dèclacacion ils facenc lire , publier ôc cnre- 
gi%er,âclecomenuen iccUes faire garder » ob* 
loraer & execucerexaâeaient félon leur forme & 
ceneur$ Enioignancà nos Procureurs Généraux & 
leursSubfticuds de faire toutes pourfuictcs ôc dili- 
gences pour cerequifesÂ: ueceiraires. Mandons 
auffi aux Gouuerneurs ôc Lieucenans Généraux 
de nos Prouinces , BaiUifs , Senefchaux , Vice 
Senefchaux , Pceuoftsde nos cres-chers Coulinj 
les Conncftable &c Maiefchaux de Fcauce , ou 
leurs LieuLenans,& tous autres nos lufticiers j 
.Oi&ciers&fubieÂs quil appartiendra , de tenic 
la main à l'exécution de ces prefcnces ,fai!ant lai« 
lir & arrefter 5 courir fus & tailler en pièces tous 
ceux de nos fubieâs q,ui feront leuees & arremeuts 
de gens de goerfe) OU Ce roudroient oiettre en 
campagne (ans nos commiilions feellees de nollro 
giai\d leau:car tel cftnoftre plaifir.En telmoin de- 
quoy iM)US auonsfait mettre noftre feel à cefdite» 
orclèntes. Donné à Paris le a5* iour de Unutert 
Tan de grâce i^^5. Etdenoftre règne le 15» Signe 
Lo VYs. Et plus baSjpar le Roy , de Lomenib. Et 
ieeil^fur double queuë du grad Teau de cireiaune* 
liuts ifi$Uè€is & rfgfines ^ cny re^H0ra9f$ U 

Procnrettr gênerai du ^oy ^pour eflrc iXêmm fêhé 
Uurfrrme CT tenenr ^ coppies itcellts enuoyees atê9C 
téMiéil€$ Sivtfdfémffti^ du repart ^fmy cfire p4^ 
< riiUenmil€iÊ€i,jnMkeSi regijhm & etémets À U ^« 
gence des fubftitudsduSt Procureur Ornerai à Varii en 

farUmmt i< / g . Fcnrier. i^xi. 



